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METTRE FIN À LA PAUVRETÉ DE LA PRIÈRE COMMUNAUTAIRE 

  

Session 7 : Un lieu d’intercession basé sur l’intimité & 

l’obéissance 

I. RAPPEL 

A. Dieu désire et aspire à nous faire grâce et miséricorde. C’est dans ce contexte que le prophète 
Esaïe nous dit que les voies de Dieu sont tellement différentes des nôtres et que ses pensées 
sont à l’opposé de celles des humains. Nous avons besoin d’une révélation de l’étendue et de 
l’amplitude de la compassion que Dieu aspire à déverser sur la terre :  

7 … à notre Dieu qui pardonne abondamment. 8 Car mes pensées ne sont pas vos pensées et vos 
voies ne sont pas mes voies. 9 Autant les cieux sont élevés au-dessus de la terre, autant mes 
voies sont élevées au-dessus de vos voies et mes pensées au-dessus de vos pensées (Es. 55 : 
6-9). 

B. Dieu n’est pas secoué par les crises que nous traversons personnellement ou collectivement. 
C’est lors de la première grosse crise du peuple d’Israël que Dieu révélera son nom de cette 
manière en réponse au cri de Moïse pour voir sa gloire :  

18 Moïse dit : Fais-moi voir ta gloire ! 19 L’Eternel répondit : Je ferai passer devant toi toute ma 
bonté et je proclamerai devant toi le nom de l’Eternel ; je fais grâce à qui je fais grâce, et j’ai 
compassion de qui j’ai compassion… (Ex. 33 : 18-19). 

C. Dieu ne peut pas faire grâce et il ne peux pas montrer sa compassion à un peuple qui ne met pas 
sa confiance en lui en le cherchant par la prière. Sa justice l’en empêche. Mais lorsqu’il entend le 
son de notre voix, il intervient promptement : 

18 C’est pourquoi l’Eternel attend pour vous faire grâce, ainsi il se lèvera pour avoir compassion 
de vous ; car l’Eternel est un Dieu juste ; heureux tous ceux qui espèrent en lui ! 19 … Il te fera 
grâce à l’appel de ton cri ; dès qu’il aura entendu, il te répondra (Es. 30 : 18-19). 

D. Dans les temps de crise, l’Eglise priante est la réponse, car elle est la seule qui peut « provoquer » 
la manifestation de la miséricorde et de la grâce de Dieu sur la terre. 

E. L’Eglise priante est le lieu où Dieu fait grâce et miséricorde. C’est le lieu où Dieu ne nous donne 
pas ce que nous méritons mais il nous donne ce que nous ne méritons pas.  Dieu ne change pas, 
mais c’est la prière de ses amis sur terre qui manifeste sa grâce et sa miséricorde. 

II. INTRODUCTION 

A. Un petit rappel : nous dire qu’il faut prier plus, ne fonctionne pas. Pour que cela fonctionne il faut 
que le message vienne de l’intérieur de nous, non pas de l’extérieur. Le but de cette série est de 
placer nos cœurs devant le feu incandescent de cette vision pour une Eglise priante que l’on 
trouve dans le cœur de Dieu et exprimé dans la Parole, afin que ce feu commence à brûler en 
nous et que la nécessité d’être un peuple priant s’impose à nous (Ag. 1 : 14). 

B. Ce soir, nous allons nous arrêter sur le mystère de l’intercession dans le contexte de l’intimité 
avec Jésus et de l’obéissance à sa Parole. Le but de l’intercession est toujours lié à 
l’approfondissement de notre relation à Dieu. Dieu a créé la prière afin que nous soyons en relation 
avec lui et c’est dans ce contexte qu’il répond à nos besoins :  

15 Invoque-moi au jour de la détresse ; je te délivrerai, et tu me glorifieras (Ps. 50 : 15). 
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C. Lors d’une retraite de pasteurs et de responsables de Suisse romande, une de leur réflexion a été 
la suivante : « Vivre à partir de cette relation d’amour est le secret d’une vie joyeuse… Notre vie de 
prière n’est plus conduite selon les nécessités du ministère, mais c’est le ministère qui sera conduit 
par l’abondance de notre communion avec Dieu ! »1 

D. Nous avons la tendance d’entrevoir l’Eglise priante, la prière communautaire comme une 
rencontre qui est dirigée par les besoins et non pour la relation avec Dieu. Nombres de nos 
rencontres de prière communautaires sont conduites pour répondre aux besoins présents. Le 
cœur humain n’a jamais été façonné par Dieu pour être fasciné par les problèmes, mais bien pour 
être pleinement satisfait en lui. 

E. Nous voulons tous porter beaucoup de fruits et voir ce fruit demeurer. Dans ce contexte Jésus 
nous parle du fruit comme étant l’amour qui se donne pour l’autre (v. 13). Jésus va nous donner 
trois étapes : demeurer, obéir, demander, qui produiront trois réactions : prières exaucées, vie 
fructueuse, le Père glorifié. 

4 Demeurez en moi, comme moi en vous. De même que le sarment ne peut de lui-même porter 
du fruit, s’il ne demeure sur le cep, de même vous non plus, si vous ne demeurez en moi… 7 Si 
vous demeurez en moi et que mes paroles demeurent en vous, demandez tout ce que vous 
voudrez et cela vous sera accordé. 8 Mon Père est glorifié en ceci : que vous portiez beaucoup 
de fruits, et vous serez mes disciples (Jn 15 : 4-8). 

III. DEMEUREZ EN MOI COMME MOI EN VOUS  

A. Cette phrase est la pierre principale, le fondement indispensable, la nécessité absolue, la bataille 
primordiale à être gagnée, la source même de notre vie chrétienne. Elle sera exprimée de 
différentes manières. Dans l’Ancien Testament, elle sera déclinée de cette manière : « Tu aimeras 
le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur. » (Dt. 6 : 5). Paul lui dira : « Je considère tout comme une 
perte à cause de l’excellence de la connaissance du Christ-Jésus. » (Ph. 3 : 8). Pierre s’exclamera : 
« Vous l’aimez, vous croyez en lui et vous tressaillez d’une allégresse indescriptible. » (1 P. 1 : 8). 
Pour le roi David, il le manifestera dans le vœu qu’il a fait à l’Eternel, la chose qu’il recherche par-
dessus tout : voir sa beauté et habiter dans sa présence (Ps. 27 : 4). 

B. Jésus lui-même posera ce fondement dans la vie des disciples et il le leur rappellera tout au long 
de leur formation. Pour poursuivre la recherche de demeurer en Jésus, nous avons besoin d’être 
convaincus d’une chose. Jésus nous a choisis premièrement pour être avec lui et non pas, 
premièrement  pour le servir:  

14 Jésus en établit douze pour les avoir avec lui et 15 pour les envoyer prêcher avec le pouvoir 
de chasser les démons (Mc 3 : 14-15). 

C. Après que Jésus les ait envoyés justement prêcher la Bonne Nouvelle et chasser les démons, les 
disciples reviennent tout enthousiasmés de ce que cela fonctionne, les démons leurs sont 
vraiment soumis. Jésus s’empresse de leur rappeler qu’il les a choisis pour les avoir avec lui et de 
la nécessité de rester attachés au cep :  

20 Cependant, ne vous réjouissez pas (ne trouvez pas votre profonde satisfaction) de ce que les 
esprits vous sont soumis, mais réjouissez-vous (trouvez votre profonde satisfaction) de ce que 
vos noms sont inscrits dans les cieux (vous êtes aimés, choisis, désirés) (Lc 9 : 20). 

D. Lorsque Jésus donne aux disciples leur mission finale d’aller par tout le monde, faire des nations 
des disciples, il conclut qu’il sera avec eux jusqu’à la fin du monde. Souvent, nous comprenons 
qu’il sera avec nous afin que notre mission soit remplie de succès ce qui est partiellement vrai. 
Mais les Paroles de Jésus sont à placer ici dans le contexte de ce qu’il a déjà enseigné et rappelé 
aux disciples. Jésus leur dit, maintenant vous n’allez plus me voir, mais mon cœur pour vous n’a 
pas changé, je vous ai toujours choisis pour que vous soyez avec moi et je désire toujours autant 
votre présence :  

 
1 Que ton royaume vienne ! | Un essai pour résumer la pensée de Transvision 08 p.13 
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19 Allez, faites de toutes les nations des disciples… 20 et enseignez-leur à garder tout ce que je 
vous ai prescrit. Et voici, je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du monde (Mt. 28 : 19-20). 

E. J’ai souvent l’impression que l’on prend l’aspect missionnel du commandement de Jésus comme 
une sortie et non comme une entrée, comme un départ de sa présence et non comme une arrivée 
dans une plus grande dimension de sa présence. C’était la tentation des disciples lors de leur 
première mission, de trouver plus de joie dans le succès de leur mission que dans la proximité 
avec Jésus. Cette erreur, ils la commettront à nouveau avec Marie et l’exubérance du don de son 
parfum. Pour eux, c’était du gaspillage car cela ne servait pas leur mission. Ils avaient oublié qu’ils 
avaient une personne d’une valeur inestimable à aimer. Ils luttaient encore pour vivre l’amitié avec 
Dieu, leur identité de serviteur prenait vite le dessus. 

Le serviteur reçoit l’ordre de son maître, il sort pour effectuer sa tâche et revient présenter le 
résultat à son maître lorsqu’elle est finie. Les amis font les choses ensemble car ce qui compte le 
plus c’est d’être ensemble. 

F. J’aimerais que l’on s’arrête un moment et que l’on se pose cette question : « Pourquoi est-ce que 
Jésus ne fait pas les choses tout seul ? Pourquoi utiliser les disciples, pourquoi nous utiliser nous ? 
Les résultats seraient bien plus rapides et bien meilleurs si Jésus ne s’encombrait pas de nous. Je 
crois qu’une partie de la réponse se trouve dans la relation que chaque personne de la trinité 
entretienne entre elle-même.  

G. Jésus déclare, dans Jean 10, qu’il donne sa vie et que personne ne la lui prend, mais qu’il a le 
pouvoir de la reprendre. Jésus avait le pouvoir de se ressusciter lui-même mais il ne l’a pas fait. 
Le Père et l’Esprit ont ressuscité Jésus (Rm 6 : 4 ; Ga. 1 : 1 ; Rm. 8 : 11 ; 1 P. 3 : 18). Jésus a favorisé le 
comment au lieu du quoi. Il a mis plus d’importance sur le moyen que sur le but lui-même. Il s’est 
retenu, il a contenu sa puissance afin que celle du Père et de l’Esprit puisse être manifestée à 
cause de la joie qu’ils expérimentent au sein même de leur relation :  

18 Personne ne me l’ôte, mais je la donne de moi-même : j’ai le pouvoir de la donner et j’ai le 
pouvoir de la reprendre ; tel est l’ordre que j’ai reçu de mon Père (Jn 10 : 18). 

4 … afin que, comme Christ est ressuscité d’entre les morts par la gloire du Père… (Rm. 6 : 4). 

18 … mis à mort selon la chair, il a été rendu vivant selon l’Esprit (1 P. 3 : 18). 

H. Il y a tellement de joie dans la trinité, qu’ils ne font rien l’un sans l’autre. Jésus dira dans Jean 15 : 
11 : « Je vous ai dit toutes ces choses afin que ma joie soit en vous et que votre joie soit complète. » 
Lorsque Jésus donne le grand mandat, c’est en fait une déclaration et une invitation. De la même 
manière que Jésus a limité sa puissance à la résurrection, Jésus déclare que de la même manière, 
la trinité limite sa puissance en vue de la joie à travailler ensemble avec les rachetés. C’est une 
invitation à entrer dans la joie indescriptible qui remplit la relation trinitaire. Comprenons-nous 
maintenant pourquoi Jésus a choisi ses disciples premièrement pour les avoir lui ? 

IV. IL N’Y A PAS D’INTIMITÉ SANS OBÉISSANCE 

A. Nous sommes sauvés par la grâce, par le moyen de la foi, c’est le don gratuit de Dieu (Ep. 2 : 8-
10 ; Rm. 6 : 23 ; 5 : 15-18). Le don est gratuit mais il n’est pas bon marché (Es. 53 : 10 ; Mt. 20 : 28 ; 1 
Tm. 2 : 6). Rien de ce que nous pouvons faire ou ne pas faire ne peut améliorer ou détériorer 
l’amour de Dieu pour nous ni nous le faire mériter plus.  

B. La grâce n’a pas « seulement » été manifestée pour nous sauver, mais elle a aussi été manifestée 
pour nous enseigner et nous donner la capacité de vivre selon ses enseignements. Paul nous dit 
que c’est par la grâce que nous pouvons vivre une vie d’obéissance. La même grâce qui a opéré 
la nouvelle naissance, opère en nous la transformation de notre caractère. Tout comme pour le 
salut elle a eu besoin de notre coopération, tout comme pour notre sanctification, elle aura besoin 
de notre coopération. Paul le dira de cette façon : « Travaillez à votre salut. » :  

12 Ainsi, mes bien-aimés, comme vous avez toujours obéi, avec crainte et tremblement, mettez 
votre salut en action… (Ph. 2 : 12). 
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11 La grâce de Dieu, source de salut pour tous les hommes, a été manifestée. 12 Elle nous 
enseigne à renoncer à l’impiété, aux désirs de ce monde, et à vivre dans le siècle présent d’une 
manière sensée, juste et pieuse, 13 en attendant la bienheureuse espérance et la manifestation 
de la gloire de notre grand Dieu et Seigneur, le Christ-Jésus (Tt. 2 : 11-13). 

C. Jésus donne sa vie en exemple et il nous explique la façon dont il a demeuré dans l’amour de 
Dieu. Parce qu’il a obéi, hier, il demeure aujourd’hui dans l’amour de Dieu. De la même façon, si 
nous lui obéissons aujourd’hui, nous demeurerons demain dans son amour. Il n’y a pas d’intimité 
possible avec Jésus sans la notion de l’obéissance :  

10 Si vous gardez (présent) mes commandements, vous demeurerez (futur) dans mon amour, 
comme j’ai gardé (passé) les commandements de mon Père et que je demeure (présent) dans 
son amour (Jn 15 : 10). 

D. Jésus défini celui qui l’aime, comme celui qui a ses commandements et qui les garde. La 
promesse, c’est que pour celui-ci l’amour de Dieu sera manifesté et expérimenté. A l’opposé, celui 
qui n’aime pas Jésus n’a aucune raison de vouloir garder ses Paroles :  

21 Celui qui a mes commandements et qui les garde, c’est celui qui m’aime… 23 … si quelqu’un 
m’aime, il gardera ma parole, et mon Père l’aimera ; nous viendrons vers lui et nous ferons notre 
demeure chez lui. 24 Celui qui ne m’aime pas, ne garde pas mes commandements… (Jn 14 : 21-
24). 

V. DEMANDEZ ET CELA VOUS SERA ACCORDÉ 

A. Le mystère de l’intercession est que nos faibles mots peuvent bouger son bras et nos faibles 
chants peuvent faire une différence. Nos prières montent vers lui dans la faiblesse, mais elles 
touchent son cœur avec une force indescriptible. Comment un Dieu saint comme l’Ancien des 
Jours peut-il se soucier de nous et laisser son cœur être transpercé par les simples paroles de 
gens comme nous ? 

B. C’est cette faiblesse, cette simplicité, cela semble si facile, en fait trop facile, tellement simple 
que l’on a tendance à mépriser la simplicité de la prière car nous avons tellement plus à offrir à 
Dieu. La prière est tellement simple que tout le monde peut prier et pourtant si peu le font 
vraiment. Paul nous parlera de cette dynamique lorsqu’il affirme que Dieu a choisi les choses 
faibles et folles du monde pour confondre celles qui sont considérées comme fortes et sages. 
Jésus estime ce que le monde méprise :  

27 Mais Dieu a choisi les choses folles du monde pour confondre les sages ; Dieu a choisi les 
choses faibles du monde pour confondre les fortes… 29 Afin que nulle chair ne se glorifie devant 
lui (1 Co. 1 : 27-29). 

C. David écrit sur ce qui s’est passé dans les coulisses de sa délivrance face à l’oppression sans 
retenue de Saül. Il nous montre comment il a crié à Dieu du milieu de sa détresse, de comment 
ses paroles sont arrivées devant le trône de Dieu, de comment Dieu a entendu, de comment le 
cœur de Dieu a été transpercé par son cri, quelle a été sa réaction et ce qui a motivé son action :  

6 Les liens de la mort m’avaient entouré… 7 Dans ma détresse, j’invoque l’Eternel, je crie à mon 
Dieu ; de son palais, il entend ma voix et mon cri parvient à ses oreilles. 8 La terre fût ébranlée 
et trembla… parce que sa colère s’était enflammée… 18 Il me délivre de mon ennemi puissant, 
de ceux qui me haïssent et qui sont plus forts que moi… 20 … il m’a retiré car il m’a pris en affection 
(Ps. 18 : 6-20). 

D. Le gouvernement de l’univers s’opère au travers de la prière de demande et de l’intercession. 
L’occupation principale de Jésus auprès du Père est celle de l’intercession. Il ne cesse jamais 
d’intercéder en notre faveur et il ne compte pas s’arrêter, même lorsque nous serons auprès de 
lui. La prière de demande et l’intercession sont au centre même de la gouvernance divine de 
l’univers :  

… 25 étant toujours vivant pour intercéder en leur faveur… (Hé. 7 : 25). 
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E. Une chose qui est complètement extraordinaire, c’est que Jésus est allé à la croix, est mort de 
cette mort violente et cruelle à cause de nous et pour nous. Alors que nous étions encore 
pécheurs, il est mort pour nous (Rm. 5 : 8). Il ne l’a pas fait parce qu’il devait, il l’a fait parce qu’il le 
voulait. Nous sommes l’objet de son affection et c’est motivé par la joie d’une relation à venir avec 
les rachetés, qu’il a supporté la croix et enduré la honte (Hé. 12 : 2). Car nous sommes sa pierre 
précieuse (Mt. 13 : 45-46), son héritage, la récompense à ses souffrances (Ep. 1 : 18). Jésus n’est 
pas seulement notre héritage (Gn. 15 : 1), nous sommes aussi le sien. 

F. Le Père promet à son Fils, que par sa mort et sa résurrection, il sauvera une multitude et qu’ils 
seront la récompense à ses souffrances :  

11 … mon serviteur juste justifiera beaucoup d’hommes et se chargera de leurs fautes. 12 C’est 
pourquoi, je lui donnerai beaucoup d’hommes en partage… parce qu’il s’est livré lui-même 
jusqu’à la mort (Es. 53 : 11-12). 

G. La deuxième chose complètement impensable, c’est que Jésus, Dieu fait chair, la Parole incarnée 
qui a tout créé doit demander au Père son héritage s’il veut le recevoir :  

7… Il m’a dit : Tu es mon fils ! C’est moi qui t’ai engendré aujourd’hui. 8 Demande-moi et je te 
donnerai les nations en héritage et pour possessions les extrémités de la terre (Ps. 2 : 7-8). 

H. De la même manière que Jésus nous invite à participer à la joie de la Trinité, de la même manière 
il nous invite à régner avec lui en adoptant la façon dont il gouverne, c’est-à-dire la prière de 
demande dans la relation avec le Père. 

I. Jésus se trouve devant les foules, il est ému de compassion. Il applique le principe par lequel il 
gouverne l’univers. Il commande aux disciples de prier le Père, le Seigneur de la moisson 
d’envoyer des ouvriers dans la puissance de Dieu. La prière libère des ouvriers oints. Le mot 
« envoyer » est « ekbalo » qui signifie : « entraîner quelqu'un quelque part avec une force à laquelle 
il ne peut résister. » La notion d’envoi ici est bien plus qu’une bonne idée, elle requiert la force et 
la puissance de l’Esprit « jetant » littéralement les ouvriers dans la moisson. Jésus donnera la 
définition de cet envoi lorsque lui-même envoie ses disciples avec la puissance sur les maladies 
et sur les démons :  

36 A la vue des foules, il en eut compassion… 37 Alors il dit à ses disciples : La moisson est grande 
mais il y a peu d’ouvriers. 38 Priez le Seigneur de la moisson d’envoyer des ouvriers dans sa 
moisson. 1 Puis Jésus appela ses douze et leur donna le pouvoir de chasser les esprits impurs 
et de guérir toute maladie et toute infirmité (Mt. 9 : 36 – 10 : 1). 

VI. CONCLUSION 

A. L’Eglise priante reflète sur terre, la relation pleine de joie qui habite les trois personnes de la 
Trinité. Elle reflète également le caractère et le ministère d’intercession de Jésus. Elle agit et 
gouverne de la même façon que Jésus gouverne maintenant. Elle se joint à l’intercession de Jésus 
qui prie jour et nuit afin de recevoir la récompense à ses souffrances. 

 

 

 


